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COMPTE RENDU DU VOYAGE de SEPT / OCT  2008 
Participants au voyage –  
Louis et Yvonne Vidot, Jacqueline et Jean-Pierre Errot,  

 
Notre mission s’est déroulée entre le 22 septembre et le 12 octobre. 

 

EDUCATION 
 

Les fournitures scolaires……. 
 
Pour cette nouvelle année scolaire, nous nous sommes heurtés à un problème.  L’Etat Malgache nous assure fournir tout ce 

qui est nécessaire aux nouveaux entrants (les CP), et mettre à disposition des écoles un crédit destiné au fonctionnement 

des écoles (entretien et fournitures scolaires). 
Les équipements pour les nouveaux entrants est une chose assurée, rien n’est défini pour le reste.  L’administration locale 

malgache ne connaît pas la hauteur de ce crédit, ni sa date de mise en place… 
Babakoto a donc décidé d’aider les élèves à minima en attendant l’aide promise par l’Etat malgache. 

 
Comme chaque année nous avons donc procédé à notre distribution de cahiers, stylos etc…. lors d’un grand rassemblement 

organisé le 24 septembre à Antoetra. Toutes les écoles étaient présentes (à l’exception de Madame Claire, l’institutrice de 
Fempina qui mettra au monde une petite fille quelques jours plus tard). 

Bien entendu nous avons fourni les savons, seaux, cuvettes, serviettes nécessaires au lavage des mains que nous avons 
imposé depuis 3 ans avant l’entrée en classe. 

Après avoir reçu une à une les délégations des écoles, écouté leurs doléances, tous sont repartis avec leurs lots de 
fournitures et savons. 
Une tonne à ainsi été transportée dans les villages, bien entendu sur le dos. 
 

La coopérative scolaire du CEG….. 
 
La comptabilité de la coopérative scolaire du CEG nous a été présentée.  Rien à redire, elle est claire, détaillée. Les 
fournitures sont vendues à un prix très bas : 

 Un cahier 100 pages est vendu 100 Ar  (nous les achetons en gros 300 Ar) 
 Un cahier 50 pages est vendu  50 Ar  (nous les achetons en gros 200 Ar) 
 Un stylo est vendu  50 Ar  (nous les achetons 250 Ar) 
Les dépenses qui ont été faites au cours de l’année concernent des ballons, carbones, craies, papier velin, peinture etc… 

A la fin de l’année scolaire le solde positif était de 127 400 Ar  (55 euros).  Avec l’aide de la Mairie, ils envisagent de faire 
poser un portail à l’entrée du CEG 
 
Les équipements structurels 
 
Au cours de cette mission, nous avons signé avec tous les partenaires les contrats des nouveaux terrains de sports que nous 

mettons en chantier, SAKAIVO NORD, AMPASINA, IVANANA et ANALAMANANA. 
Ces quatre chantiers commenceront dès le 29 septembre. 

 
Nous avons visité le chantier de SOAMANDROSO (école de 4 classes).  Le chantier à commencé le premier septembre, les 
murs en moellons de granit lors de notre visite sont montés aux trois quarts.  La ceinture supérieure sera coulée le 10 

octobre. Lors de cette visite nous avons réuni une partie de la population.  Nous les avons félicités pour leur courage et 
encouragés pour ce qui reste à réaliser. L’objectif est d’ouvrir l‘école le premier janvier prochain. 
 
Nous nous sommes informés sur l’état d’avancement du chantier de BESINGAHORY (Ecole de 3 classes).  Nous avons 

rencontré les responsables du village. Ils nous ont indiqué que leur terrain de sport était entièrement terminé et que la 
plateforme devant recevoir la future école était également terminée.  Confirmation nous a été donnée par les maçons qui 

sont allés réceptionner la plateforme et indiquer les endroits de stockage des graviers et moellons. La fabrication des 
moellons et graviers est commencée. 

Le chantier de construction du bâtiment commencera juste à la suite de SOAMANDROSO en janvier 2009. 
 

Nous avons réceptionné la nouvelle école d’AMPANENJANENDAVA, 4 classes magnifiques, un bâtiment de 33 mètres de 
façade.  Si en mai dernier nous avions fait le déplacement à pied (nous en avions réellement souffert), il était hors de 

question pour nous d’y retourner dans les mêmes conditions. Nous avons loué un 4 x 4 pour rejoindre Ampanenjanendava par 
le sud. Cette location a été prise en charge par les membres bénévoles présents de Babakoto et n’a rien coûté à l’association. 
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Nous avons été accompagnés par les autorités régionales, le représentant du Chef de région, l’Inspecteur d’académie, le 

Chef CISCO, le commandant du groupement de gendarmerie, un représentant de la Préfecture, le Maire….. bref une forte 
délégation. Nous sommes partis en convoi de quatre 4 x 4. 

Nous avons emprunté une piste très difficile, 8 heures pour faire 50 km !!!  Piste est un bien grand mot, par moment nous 
étions perdus entre les champs de patates douces et de manioc, à essayer de deviner des traces !  Il nous a fallut abattre 

des arbres pour élargir des ponts, en renforcer d’autres, nous nous sommes enlisés en traversant des rivières à gué, bref, la 
galère.  Nous sommes arrivés de nuit, les chauffeurs étaient inquiets et ne voyaient pas le bout de la piste. 

Après un repas pris en commun (en tant qu’invités d’honneur, nous avons eu droit au morceau de poulet réservé aux hôtes de 
marque, le….. croupion), nous avons entamé la chasse aux insectes visibles et invisibles dans la nouvelle école, en fait en 

dansant une bonne partie de la nuit au son des flûtes et tambours. 
Certains se sont couchés très tard, d’autre n’on pas dormi. 
Le lendemain matin nous avons découvert cette grande école. Les habitants nous avaient aménagé une piste nous permettant 
de venir jusqu’à l’école avec les 4 x 4.  Cette école est comme les autres, ossature en béton armé, remplissage en moellons 

de granit. Rien à redire, la qualité est là !  Deux blocs de latrines sont implantés à proximité. 
Comme à chaque fois nous assisterons au FOMBA (le sacrifice du Zébu financé par les habitants – 3000 Ar , 1.30 € par 
famille ). A noter que l’école n’a pas encore servi, il est Fady (interdit) d’utiliser une construction avant le Fomba. Dès le 

lundi suivant, les 4 instituteurs et les 200 enfants investiront les lieux. 
Afin de sensibiliser les enfants sur la déforestation, nous avons procédé à une plantation symbolique d’arbres, un palissandre 

(emblème Zafimaniry), quatre fruitiers et un ravintsara par classe, soit un total de 24 arbres. A terme, le produit de la 
vente des fruits et des feuilles de ravintsara (très recherchées pour la fabrication d’huile essentielle) financera une petite 

coopérative scolaire. 
Puis ce fut l’heure des discours (interminables).  Nous retiendrons avec intérêt les paroles du Chef de Région  « ……..Je 
remercie les Babakoto qui contrairement aux ONG aux grandes enseignes, vont bien au-delà du goudron……..   Eux n’hésitent 
pas à se mouiller les pieds pour atteindre les zones les plus nécessiteuses…….. ». 

Tous les représentants des différentes administrations malgaches nous remercient chaleureusement. 
 
Au cours des ces deux journées, des liens se sont créés avec les divers responsables administratifs.  Maintenant nous nous 
connaissons tous. Je pense que l’association a fait un très grand pas vers une reconnaissance officielle. 

Tous ont été bluffés par les réalisations de Babakoto. Ils ne s’attendaient pas à une telle qualité de réalisation.  
 
Lors de ces deux journées, nous avons toujours été accompagnés par 3 journalistes. Nous avons été interwievés par des 
radios, avons fait l’objet d’articles dans la presse écrite, nous nous sommes vus quelques jours après à la télévision nationale 

malgache…. 
 
La journée mondiale du lavage des mains au savon….. 
 
C’est une journée mondiale, fixée au 15 octobre, à laquelle participe tous les pays en voie de développement.  L’Etat 
Malgache s’est associé à cet événement organisé par l’UNESCO. 

Babakoto était précurseur en la matière puisque cela fait 3 ans que nous avons mis cette pratique en place à Antoetra. 
Nous avions donc demandé au Maire de contacter les autorités régionales pour qu’Antoetra soit « mis en avant » dans cette 

opération internationale. 
Ceci fut fait et la région a désigné Antoetra comme commune pilote pour la région Ammoro  n’i Mania. 

Le 15 octobre, Antoetra a été le cadre d’un grand rassemblement régional avec la présence du Chef de Région et de 
nombreux officiels. Plusieurs manifestations y ont été organisées, projection d’un dessin animé sur le lavage des mains, 

concours de dessin, radio crochet, contes enfantins etc….  le tout relayé par la presse. 
 

Nous avons profité de notre présence dans les villages isolés du sud de la commune pour marquer également cet événement. 

Avec une semaine d’avance nous avons donc participé à ce lavage des mains. Les officiels présents avec nous, les Babakoto et 
bien entendu tous les enfants avons symboliquement lavé tous ensemble nos mains au savon. Le Maire avait disposé un grand 

panneau qui rappelait la nécessité de cet hygiène de base. 
 

Les demandes formulées….. 
 

Sakaivo nord – Les classes ont été divisées en deux et il leur manquait 2 tableaux.  Satisfaction fut donnée aussitôt. Ils 
sont déjà en place. 

Amboasary – Ils nous demandent également un terrain de sport. 70 x 35 m, estimation de 2500 hommes/jours 
Sahambalotra - Ils nous demandent également un terrain de sport. 60 x 40 m, estimation de 2000 hommes/jours 

Faliarivo - Ils nous demandent également un terrain de sport. 70 x 35 m, estimation de 2500 hommes/jours 
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SANTE  
 

En France la législation change à compter du premier janvier prochain.  Il nous sera désormais interdit d’exporter vers le 
tiers monde des médicaments de collecte. Le réseau CYCLAMED qui collecte actuellement les médicaments inutilisés via les 

pharmaciens, continuera sa collecte pour…….. « destruction ». 
Nous ne voulons pas nous positionner hors de la loi.  Nous sommes déjà prévenus que les services des douanes seront 
vigilants, donc pour nous à partir du premier janvier, hors de question de continuer notre approvisionnement, que ce soit par 
poste ou par portage. 

Nous sommes venus avec un objectif, définir une liste de quelques médicaments essentiels que nous envisagions de 
subventionner. Pour cela nous avons rencontré le médecin d’Antoetra. 
C’est un médecin remplaçant qui consulte au CSB d’Antoetra depuis quelques mois en attendant l’arrivée d’un nouveau 
médecin en principe vers la fin de l’année. 

Selon lui nous faisons fausse route.  
Sa position : 

« en subventionnant aveuglément quelques médicaments essentiels vous allez réduire le coût de ces médicaments pour tous 
les habitants. Hors, certains sont pauvres, voir très pauvres, certains sont riches (relativement)  et ont les moyens de payer 

leur médicaments. »   
Sa proposition : 

« Il existe actuellement un dispositif dit fond d’équité, qui permet à une trentaine de personnes pauvres de la commune 
d’être soignées gratuitement. Ce fond est alimenté par une taxe de 3 % sur tous les médicaments d’Etat vendus aux CSB. 

Pourquoi n’abonderiez vous pas ce fond d’équité ? cela permettrait d’étendre la gratuité à un plus grand nombre, votre aide 
serait mieux ciblée vers les nécessiteux» 

 
A la suite de ces paroles, l’idée nous a parue séduisante et nous avons entamé une discussion d’où il ressort les éléments 

suivant : 
Actuellement le fond d’équité se monte annuellement à 105 000 Ariary (45 euros). Il a permis de soigner 30 à 35 personnes 

gratuitement. Si nous abondons ce fond de 500 euros, ce serait 380 à 400 personnes qui seraient soignées gratuitement ! 
Nous avons posé la question suivante, qui détermine les bénéficiaires de ce fond ? Réponse, c’est un comité du fokontany qui 
propose les bénéficiaires, liste qui doit être arrêtée par le Maire. Selon le Médecin, ici sur la commune d’Antoetra, c’est fait 
sérieusement, il n’y a pas de dérive. 

Comptablement c’est une mécanique bien huilée. Tout un dispositif est mis en place en liaison avec le CECAM (organisme de 
micro crédit qui avance les fonds. 
 

Selon le Médecin, en milieu urbain, ce fond d’équité est régulièrement alimenté grâce à des manifestations organisées par 
les fokontany (des petites fêtes, concours etc….).  En milieu rural comme à Antoetra, c’est impensable, le niveau de vie y est 

trop faible. 
 

Il était tard, nous devions pour des raisons de sécurité rentrer de jour et malheureusement nous avons été obligés 
d’écourté cette discussion. Le médecin m’a donné son mail et je peux le recontacter pour plus de précisions. 
 
Demande de clôture du CSB de Faliarivo – Une estimation m’a été remise pour un montant de 400 euros. 

Demande de plaques solaires – cette demande émanait du chef du CSB de Faliarivo. Nous n’avons pas pu le rencontrer. Selon 
l’avis du médecin d’Antoetra, cela se justifie uniquement si le réfrigérateur est compatible 
 
NOS IMPRESSIONS – 

 

Babakoto est bien implanté et reconnu localement. 
Cette reconnaissance s’étant de plus en plus à l’échelon régional. Une demande d’accord de siège au Ministère des affaires 
étrangères a été déposée en septembre 2008 

Nous pensons que notre réussite est bien sur liée au travail en France des membres de Babakoto, mais en grande partie 
aussi grâce au travail et la qualité du Maire d’Antoetra. 
 

********* 

Ne plus récupérer de médicaments,  
A partir du premier janvier prochain il sera illégal d’entrer des médicaments sur le territoire malgache.  

Cette fois-ci la douane malgache a été « tatillonne » pour ce qui concerne les stylos et vêtements que nous avions apportés. 
Ces marchandises sont taxables. Après négociation tout s’est arrangé.  Il en ressort que tout ce que nous apportons se 

trouve à moindre coût sur place, pourquoi prendre le risque de payer une taxe douanière ? 
 


